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INTRODUCTION 
La presse du football en France est wi sujet qui 
k ma connaissance nfa pas encore £§it 1'objet d'une Stude 
particulidre. C'est une question qui n^cessite beaucoup de 
temps et de travail de recherche et je pense qu'il ^urait 
fallu s'y consacrer pleinement durant un an. Je n'ai donc 
pas ici lHntention de prSsenter une 6tude exhaustive car 
j'ai 6t6 oblig6 de nSgliger certains aspects de la question. 
J'esp&re toutefois que ce m&noire pourra servir de base de 
dSpart pour des travaux plus approfondis. 
Je me suis surtout attach§ & Studier la presse 
k diffusion n^tionale, c^est-i-dire 1'ensemble des publica-
tions que l'on peut trouver dans n'importe quel point de 
vente du territoire national. Cet aspect du probl&me @ccu-
pe les deux premidres parties de cette Stude. Mais il ne 
fallait pas oublier les milliers de bulletins pSriodiques 
6dit6s par les clubs, les associations de supporters ou les 
ligues rSgionales, revues que l'on ne trouve pas partout» 
car leur diffusion est tr§s locale. II 6tait impossible, 
vu leur nombre d* analyser ces revues une k une. C'est pour-
quoi j*ai d6cid6 de r6duire cette question aux seules revues 
publiges par les clubs 6voluant dans les championnats de 
I6re et de 2&me division. Cette troisidme partie du m&noi-
re est en fait r6alis6e& partir d»un questionnaire envoyS 
Sl une cinquantaine de clubs rSpartis sur tout le territoire 
et qui drainent vers eux la majeure partie du public. Ce 
sont donc les clubs qui publient les revues susceptibles 
d'avoirsune diffus&on importante. Mais une Stude sur les 
revues des clubs & audience trds restreinte serait aussi 
tr6s intSressante. 
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II ne faut pas oublier que le football ocoupe aussi 
une place importante dans la presse d*information g6n6rale, 
qu'elle- soit nationale ou r<§gionale. II serait int^ressant 
aussi d* 6tudier la part qu'occupe ce sport dans le quotidien 
sportif ,,L,BquipeM. 
Derni&re prScision : la Coupe du Monde se dSroulant 
cette ann&e et les mSmoires devant @tre rendus avant, cette 
6tude aura surement besoin d'une r^actualisation aprds l»6-
preuve. 
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PREMIERB PARTIE 
G E N E R A L I T E S  _ S _ U _ _ R _  L . - ; E  S  _ R _ E _ V _ U _ E _ S  
A  D I F F U S I O N  N A T I O N A L E  
I- IMPORTANCE DU FOOTBALL DANS LA VTE QUOTIDIENNE EN FRANCE 
Du 13 juin au 11 juillet prochains, se d6-
roulera en Espagne le 12dme championnat du Monde de Poot— 
ball# Par les passions qu*il souldve, ce sport est devenu 
un ph6nom6ne social de dimension universelle. II mobilise 
les foules de tous les continents et dans certains pays 
comme le Br6sil il est compar6 & une religion. On estime 
qu*un milliard et demi de tSlespectateurs suivront d. la 16-
l§vision la finale de la Coupe du Monde le 11 juillet k 
Madrid. Existe-t-il d'autre 4v6nement susceptible de pola-
riser autant d*attentions ? 
Le foot-ball est, en France le sport qui 
compte le plus de licenci§s i ils sont 1 600 000 selon la 
F<§deration Frangaise de Football. Si nous faisions un clas-
sement mondial, la France serait au 4&me rang pour le nom-
bre des licenci^s aprds 1»U.R.S.S., le BrSsil et l*Allema-
gne de 1'Ouest. MalgrS cela le foot—ball n'occupe pas une 
place dans notre vie quotidienne semblable & celle qu'elle 
occupe dans des pays compsirables aumotre, comme 1'Italie, 
1'Allemagne de 11Ouest ; 11Espagne ou la Grande-Bretagne. 
Alors que dans ces pays le nombre moyen de speetateurs 
assistant k une rencontre de premi&re division (c'est-&-
dire la comp§titionrEegroupant 1'Slite des clubs du pays 
et attribuant le titre de champion du pays ©oncem6) est 
sup§rieur k 25 000, en France ce chiffre est d'& peine de 
10 000 I Si cette diff&rence est dtXe h. diverses causes 
comme, par exemple le manque de confort de la plupart des 
stades frangais ou le prix des places, elle souligne bien 
le fait que notre foot-ball n*a pas une audience compara-
ble celle des pays voisins. 
Quand on connait cette situation et qu'on 
cinalyse 11 engouement causS par certains matchs, il y a de 
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quoi @tre saisi par le contraste. Par exemple, lors des 
journ^es qui ont pr<§c6d6 ia rencontre France-Pays-Bas du 
18 novembre 1981, on avait 1'impression, en lisant les 
journaux, en 6coutamt la radio ou en regardant la t616vi-
sion que le sort de la nation se jouait pendant ce match. 
Ce soir-l^, 116quipe nationale jouait sa qualification 
pour la Coupe du Monde et il semblait que son audience 
gtait la France enti&re. D'ailleurs, la chaine A.2 
qui retransmettait le match a estimS son taux d*£coute & 
57% soit & peu prds 15 millions de t616spectateurs. II 
est certain qu'une partie du public attir^e par ce match 
a subi la pression des m6dias sur le moment,,qu*elle ne 
s'int6ressait pas au foot-ball avant le match et qu'elle 
ne s*y int6ressait pas plus aprds. On peut m@me dire qu*en 
telles occasions, certains s'int6ressent k ce sport par pur 
snobisme ; dans le m@me ordre d*id6es, on peut rappeler 
que 28 000 000 de t616spectateurs frangais ont regard6 la 
finale de la Coupe d^Europe des Clubs champions 1976 oppo-
sant Saint-Etienne au Bayern de Munich. II est donc nean-
moins incontestable que ce sport peut b§n6ficier chez nous 
d*une large audience, condition vitale pour la presse sp6-
cialis^e quel que soit son secteur d*ailleurs. 
Le public est composS de deux cat^gories 
d*adeptes bien distinctes : 
- Les passionnSs forment la premidre qui est quan-
titativement assez faible. Ils s'int6ressent au foot-ball 
en g£n<§ral comme d* autres s^intSressent au cin&na ou k la 
musique. Ils constituent la clientdle fiddle de la presse 
sp6cialis6e. 
- L* autre cat^gorie est eompos6e de ceux qui ne 
s'int6ressent qu'au foot-ball frangais et uniquement quand 
celui-ci se comporte bien au niveau international. Ils sont 
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tr&s nombreux et font la pluie et le beau temps dans le sec-
teur "presse sp6cialisSeD. 
Bn r6sum6, si le foot-ball frangais brille au ni-
veau international, la vente augmente, si les rgsultats 
sont dScevants, elle s1effondre i c*est la loi fondamen-
tale et sp6cifigue k ce secteur de la presse sp6cialis§e 
et il est difficile de trouver d*exemples s®nblables. 
II- INFLUBNCE DBS RESULTATS INTERNATIONAUX SUR LA PRESSE 
DU FOOT-BALL : 
Un article paru dans "Le Monde", num6ro 
11446 du 1? novembre 1981, intitul& "L'enjeu de la rencon-
tre France-Pays-Bas : un banco sportif et financier", est 
trds 6vocateur. Voici les principaux extraits de cet arti-
cle : 
"... Les grands b6n4ficiaires ou les principales victimes 
de la qualification ou de 1* Slimination de 1'Equipe de 
France ne seront pas les joueurs. Premier baromdtre d* apr&s 
match, dds le jeudi 19 novembre au matin, nL,EquipeH, le 
quotidien sportif dont la vente moyenne, les samedis et les 
lundis except6s,seSt de 212 000 exemplaires, sera rapide-
ment introuvable en cas de victoire frangaise, malgr6 un 
tirage au maximum de ses possibilit6s techniques d*impres-
sion et de distribution, soit 550 000 exemplairesi,Un 
tirage inf6rieur de 100 000 exemplaires sera suffisant en 
cas d* Sliminationw La pr6sence de 11Squipe de France en 
Espagne influerait de 50% sur la vente du journal pendant 
la Coupe du Monde." 
Le d6but de 1'article rSpond donc bien k la 
question pos6e dans 1* introduction et montre parfaitement 
la part pr6pond6rante du foot-ball dans 1'ensemble des sports 
- 7 -
et aussi 1'influence du rSsultat. D»ailleurs nL'Equipe" du 
19 novembre 1981 (n° 11047) titrait tout simplement "Bravo 
et merci I). Merci pour quoi ? Pour le plaisir des supporters, 
pour le sport ou pour avoir permis un tirage exceptionnel ? 
Suite de 1'article ; 
"Les incidences du r&sultat seront plus determindjites enco-
re pour la presse sp6cialis6e du foot-ball. Dans 1'eupho-
rie europ§enne de Saint-Etienne et de la participation des 
Frangais & la Coupe du Monde 1978, wONZEm avait atteint les 
600 000 exemplaires. Trois ans aprds 1'engouement est re-
tomb6. S'il reste le premier dans le secteur c'est avec 
250 000 exemplaires dont 86 000 abonnSs. La couverture trSs 
internationale de 1' actualit6>.att6nuerait sans doute les 
effets d'une 61imination de l'6quipe de France, mais les 
recettes publicitaires importantes seraient probablement 
reduites de 10%. "MONDIAL", 1' autre grand mensuel a dtl 
modifier sa forgiule et prendre un ton plus poldmique pour 
prSserver une rte&te de 151 000 exemplaires avec, il est 
vrai, des dizaines de milliers d*abonnements collectifs 
pour les licenci§s de la FSdSration sportive et gymnique 
du travail. 
La baisse de diffusion est plus prSoccupante enco-
re pour les hebdomadaires. Apr6s avoir d6pass6 les 200 000 
exemplaires vendus, "FRANCE—FOOTBALL". le plus ancien des 
journaux de foot-ball qui se flattait depuis 1946 de eon-
server tout lecteur gagni, est retomb§ k 156 000 exemplai-
res. 
"FRANCE-FOOT 29, cr66 pour la Coupe du Monde 78 et 
dont la vente ne d6passe plus 40 000 exemplaires pourrait 
ne pas survivre & une 61imination suivant celle de tous les 
clubs frangais dans les Coupes d'Europe. ... Quant aux 
revues Si tirage plus limitS comme "BUT" (18 000 exemplai-
res), vendu 4 fois par semaine (1) ou "FOOTBALL SELECTION" 
(6000 exemplaires chaque mois), une 61imination leur cr§e-
rait sans doute des probldmes pour se maintenir au-dessus 
du seuil de la rentabilitS." 
Cette rencontre France-Pays-Bas, si impor-
tante, a permis & notre "ONZE" national de se qualifier 
pour la Coupe du Monde 1982. Mais il faut bien reconnat-
tre que, dans 1'ensemble, le foot-ball frangais n'est pas 
trds comp6titif au niveau international, m@me si l'on peut 
(1) - En fait, "BUT" est vendu 2 fois par semaine 
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constater une tr&s nette am&Lioration lors des derni6res 
ann&es. Je pense d*ailleurs qu'il est int&ressant de faire 
un rappel historique de ses performances internationales. 
PBEFORMANCES INTERNATIONALES DU FOOTBALL FRANCAIS ! 
Avant toute chose, je pense qu'il faut 
rappeler quelles sont les grandes compStitions existantes. 
* La Coupe du Monde z elle se dispute tous les 4 ans de-
puis 1930. 
* Le Championnat dfEurope des Nations : il se dSroule 
tous les 4 ans depuis 1960. 
Ces deux Spreuves rassemblent uniquement des for-
mations nationales. 
* La Coupe d'Europe des Clubs champions : elle a lieu eha-
que ann6e depuis 1955 et r6unit tous les clubs europeens 
champions dans leurs pays respectifs. 
* La Coupe d1Europe des vaingueurs de coupes : depuis 1960, 
elle rassemble les clubs europSens qui ont gagn6 laaCou-
pe de leurs pays respectifs. 
* La Coupe de 1'U.E.F.A. (Union BuropSenne de Football As-
sociation): elle rassemble les meilleurs clubs de chaque 
pays qui ne participent pas aux deux compStitions pr§-
c§dentes. Blle a connu sa premidre Sdition en 1958. 
h, Le football frangais a connu deux p6riodes 
fastes au niveau international. 
La premi&re se situe durant la pSriode 
1955-1960 durant laquelle le Stade de Reims atteint k 2 
reprises la finale de la Coupe d*Europe des clubs champions 
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en 1956 et 1959» ©& il est les deux fois battu par le pres-
tigieux R6al de Madrid. Entre^feemps l1Squipe de France k 
ossature r<§moise d1 ailleurs termine k la 3#me place de la 
Coupe du Monde de 1958 se d&roulant en SuMe. Malheureuse— 
ment ces rSsultats n'ont 6t6 qu'un feu de paille et n'ont 
pas contribuS & faire du foot-ball frangais un sport comp6-
titif au niveau international car h. cette ipoque succddent 
15 ann6es de r^sultats m^diocres, tant au niveau des clubs 
que de 1*6quipe nationale. G'est durant ces 15 ann6es d* ail-
leurs que la t£l£vision a envahi peu k peu notre vie quoti-
dienne et a beaucoup contribuS & amplifier le phSnomdne 
foot-ball en France, ph£nom£ne qui aurait pu itre beaucoup 
plus important en cas de succ&s de nos clubs ou de notre 
"ONZE11. 
Mais en 1975, commence la 2dme p&riode avec 
l16pop6e StSphanoise. En effet Saint-Btienne atteint les 
demi-finales de la Coupe d*Europe des clubs champions en 
1975, la finale en 1976 et les quarts de finale en 1977» 
Les exploits europ^ens des verts, certains matchs m&nora-
bles contre Split ou DinamoKiev ont suscit^ un engouement 
extraordinaire et un d§cha$n@ment des passions hors du com-
mun. Ils ont 6t6 suivis par la qualification de l16quipe 
nationale pour la Coupe du Monde de 1978 se d&roulant en 
Argentine et les exploits eiirop§ens de Bastia dans la cou-
pe U.E.F.A. de 1977-78. Apr6s la dSception caus6e par la 
rapide 61imination de la France au "Mundial 78" et malgr^ 
les bonnes performances des Clubs de Nantes, Sochaux et 
Saint-Etienne dans les derni&res annSes, 1'engouement 6tait 
retomb6. Le match du 18 novembre 1981 et les espdrances 
mises dans le comportement de 11Squipe de France en Espagne 
peuvent changer bien des donnSes du problSme. Je pense que 
maintenant le public frangais attend, soit de 1* Squipe na-
tionale, soit des Clubs qu'ils gagnent des titres : en effet, 
la France est la seule grande nation europSenne & n1avoir 
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j amais d6croch6 le moindre titre au niveau international. 
II suffit maintenant d'<§tudier 1'histoire 
de la presse sp6cialis6e et de comparer avec la pr4c6dente 
6tude pour @tre convaincu de 1'importance de 1'influence 
des performances internationales. 
BREF HISTORIQUE DE LA PRESSE SPECIALISEE : 
Avant 1975, il n'existait que 4 revues im-
portantes : 
- 2 hebdomadaires : 
* "FRANCE-FOOTBALL", fond<§ en 1946. 
* "BUT", fondS en 1969. 
- 1 bi-mensuel : 
* "MIROIR DU FOOTBALL", fond6 en 1960. 
- 1 mensuel : 
* "FOOTBALL MAGAZINE", fond6 en 1960. 
Durant la p&riode 1975-1978, pendant la-
quelle se d^roul^rent les fameux 6v6nements d£crits pr6-
cSdemment, 6 nouvelles revues apparurent dans les kiosques. 
Ce sont, dans 1'ordre chronologique': 
- "ONZE", en janvier 1976. 
- "MONDIAL", en 1977. 
- "FRANCE-FOOT 2", en 1978. 
- "TELE FOOT 1". (1), en 1978. 
- "FOOTY", en 1978. 
- "FOOT SUPPORTER MAGAZINE", en 1978. 
(1) - Revue liee k "TELE FOOT 1", Smission hebdomadaire de 
TF1 uniquement consacree au foot-ball* 
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Apris 1978, 1'enthousiasme ies lecteurs re-
tombe et provoque la displrition de 4 publieations a 
"HIROIR DU FOOTBALL", "TELE FOGT 1°, "FOOTBALL MAGAZINE", 
disparitions s16chelonnant entre fin 1978 et fin 1979. 
Actuellement, il existe 9 revues vivantes, 
soit plus du double qu*en 1975« On a vu que plusieurs Staient 
menaeSes de disparattre & la fin de 1981 en cas de l*61imi-
nation de l*Equipe de France. II est k remarquer qu'elles 
continuaient toutes de paraitre et qu'une nouvelle revue 
a 6t6 lanc^e au mois de fSvrier : il s*agit de "1D FOOT". 
Ce phSnom^ne devrait se renouveler au moment mSme de la 
eomp6tition. 
Quand on Studie les chiffres de tirage et 
de diffusion de certaines revues, on eonstate un ph6nomdne 
identique. 
"FRANCE—FOOTBALL" 
1974 1975 1976 1977 1978 1979 1980 1981 
Tirage 168 171 174 240 232 237 219 200 
Diffuiion 117 119 129 184 177 173 161 
V 
156 
"ONZj 3" 
1976 1977 W8 1979 1980 1981 
Tirage 454 499 522 447 335 ? 
Diffusion 406 422 419 335 258 252 
N.B. : chiffres en milliers d1exemplaires. 
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Bn 1978, date de sa crSation, "FOOT SUPPORTER; 
MAGAZINE" tirait & 150 000 exemplaires pour une diffusion de 
120 000 exemplaires. En 1979, ann6e de sa disparition, le ti— 
rage Stait de 100 000 pour une diffusion de 80 000. 
"MONDIAL", lors de son lancement, Stait dif-
fus6 & 280 000 exemplaires, chiffre qui est tombS & 150 000 
aujourd*hui. 
On peut aussi citer "FOOTY" qui tirait & 
140 000 exemplaires lors de sa crdation en 1978 et qui au-
jourd*hui ne fait plus que 80 000 exemplaires. 
La presse sp6cialis6e attend beaucoup du 
"MUNDIAL" prochain pour inverser cette tendance i la baisse. 
Je pense qu'il est temps maintenant de ddcouvrir plus en 
d^tail ses diffirentes composantes. 
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DEUXIEME PARTIE 
A N A L Y S E D E  S  VD I F F E R E N T E S  R E V U E S  
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F R A N C E - F O  O S T  B  A  L  L  
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Faisant partie du m@me groupe de presse que 
le quotidien sportif nL,BQUIPBn, cet hebdomadaire est le 
doyen des revues aetuelles sur le ballon rond. 0'est la re-
vue de base de tous les passionn^s du foot-ball. Trds com-
plet au niveau des informations fournies "FRANCE-FOOTBALL" 
a 1'avantage de b&n&ficier du concours des^journalistes dont 
la rSputation n'est plus h. Saire comme Jaeques THIBERT qui 
publie chaque annSe depuis 1973 "L*ANNEE DU FOOTBALL" qui 
est un des best-sellers du livre sportif. 
Ce qui frappe tout dfabord, dans cet hebdo-
madaire, c*est l'uniformit6 de son contenu : on retrouve 
semaime aprds semaine les m@mes rubriques publi^es k peu 
prds & la m@me page. 
CONTENU : 
* L'EDITORIAL est sign6 la plupart du temps par 
Jacques FBRRAN. Nul autre journaliste & mon avis n*a le 
don de Jacques FERRAN pour d6crire les sentiments que peut 
engendrer le foot-ball ainsi que les questions qu*il peut 
poser. Toujours objectif, parfois enthousiaste, me.is sou-
vent pessimiste devant la violence et la tricherie enva-
hissant ce sport, le directeur de FRANCB-FOOTBALL donne une 
autre dimension & l*article sportif. 
* FF VOUS EN DIT PLUS par GSrard EJNES et Jean-
Marie LORANT est une rubrique consacrSe aux principaux 
§v6nements de l'actualit£ du foot-ball. 
* DIVISION 1 
Premi^re Partie : elle comprend les commentaires sur cha-
que match de championnat de France de Division'1 agrdmentSs 
d*une interview d*un joueur ou d'un entra$neur concern^s 
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par le match. 
Deuxi&me partie : elle comprend 1a$ fibhsetechnique des ren-
contres (composition des equipes, noms des buteurs, recettes 
et affluences ainsi que les diff^rents classements. 
Troisi&ne partie : intitulSe "CONFIDENTIEL-ITHB SEMAINE EN 
BALLON" : elle raconte tous les potins et bruits divers cir-
culant dans le milieu. Elle est agr<§ment6e par une chroni-
que satirique intitulSe "N* EN CROYEZSPAS UN MOT", une inter-
view-choc appelee "UNE...DEUX" ainsi que par une caricatu-
re de DERO qui dessine aussi dans "L^EQUIPE". 
* DIVISION 2 : 
Elle reprend le m@me sch^ma en gros que 
DIVTSION 1 pour analyser les derniSres rencontres du cham-
pionnat de France de 2dme division. 
* DIVISION 3 : 
Elle comporte les r^sultats, les classements 
ainsi que les commentaires de quelques rencontres de ce 
championnat. 
* DIVISION 4 : 
R§sultats et classements du championnat de 
France de division 4 avec quelques commentaires tl*6s suc-
cints. 
ILS SONT 1600 000 r<§sultats et classements des championnats 
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d*honneur des diff6rentes ligues r<§gionales. 
Si on ajoute k tous eelS. les rSsultats du 
championnat de France cadets et du championnat de France 
de foot-ball f&ninin, on s^apergoit que "FRANCESFOOTBALL" 
est la revue nationale la plus eadaaustive en ce qui con-
cerne les comp6titions frangaises. 
MONDE-FOOTBALL 2 cette rubrique contient des articles sur 
les diffSrents championnats nationaux Strangers. On peut 
suivre aussi semaine aprds semaine 1'evolution de cham-
pionnats aussi passionnants ftae ceux d'Angleterre ou 
d*Allemagne F6d6rale. II faut aussi savoir que chaque se-
maine le point est fait sur les championnats des 3 pays 
maghr^bi ns,. Vu l*importance de la population nord-afri-
caine dans notre pays et sa passion pour le foot-ball, la 
chose mdritait d*@tre signal6e. "MONDE-FOOTBALL" a aussi 
sa partie "CONFIDENTIEL" traitant de tous les potins cir-
culant dans le foot-ball international. 
A toutes ces rubriques habituelles, il 
faut ajouter tous les articles li6s aux grands 6v6nements 
de la saison ainsi que les reportages photographiques 
riemarquable de Patrick Boutroux, Andr6 Lecoq ou Jean-
Claude ichon. 
Tout cela a contribu§ k faire de "FRANCE— 
FOOTBALL" un journal de renomm£e universelle, phSnomdne 
accentu6 par les diff6rents concours qu*il organise en 
association avec la grande firme d'articles sportifs 
"ADIDAS". 
Le plus renomm^ de ces concours est le 
"Ballon d*Or", rScompense attribuSe au meilleur joueur 
d1Europe d'aprds les votes des differents correspondants 
europ6ens de 1'hebdomadaire. Tous les grands joueurs euro 
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pSens qui l'ont obtenue y attachaient beaucoup d'importance• 
Les dexuc autres concours sont "Le Soulier d'Or" qui rScom-
pense le meilleur buteur europSen et le "Challenge France-
Football-Adidas" attribu§ au meilleur Club de 1'Europe de 
11Ouest. 
En fait, le seul dSsavantage de FRANCE-FOOT— 
BALL" est de paraitre le mardi alors que les grands 6v6ne-
ments europ^ens ont souvent lieu le mercredi ainsi que cer-
taines journ6es de championnat de France. En consSquence, 
ils font 1'objet parfois de rappels sans grands commentai-
res, alors que les Svenements du week-end sont traitSs avec 
plus de dStails. Cette lacune a §tS combl§e depuis 1978 
par FRANCE-FOOT 2". 
- 19 -
F R A N C E - F O O T  2  
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DATE DE FONDATION : 1978 
ADRESSE : 10, rue du Faubourg Montmartre 75438 PARIS 
DIRECTEUR DE LA PUBLICATION : Pierre SKAWINSKI 
DIRECTEUR GENERAL : Jacques GODDET 
REDACTEUR EN CHEF : Max URBINI 
PRINCIPAUX REDACTEURS : Patrick MAHE 
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Jerdme BUREAU 
SOCIETE EDITRICE : Soci6t6 d'Edition des P&riodiques Sportifs 
PRIX : 7 F 
ABONNEMENT Z 276 F 
DISTRIBUTION 5 N.M.P.P. 
Lanc6« en 1978, cet hebdomadaire est en fait 
le compl&nent de "FRANCE-FOOTBALL", puisqu'il est dirigS par 
la mdme &quipe de journalistes» II parait le vendredi, ce 
qui permet de porter remdde au principal ddfaut de "FRANCE-
FOOTBALL" qui est de paraftre le mardi comme on l'a vu pr6— 
c§demments 
La principale qualit^ de cette revue est 
de donner une part importante aux interviews de joueurs 
ou d'entra$neurs, partie assez rMuite dans FRANCE-FOOTBALL 
ainsi qu'aux analyses des journalistes sur tel ou tel 6v§-
nement, 6quipe ou personnage. En revanche, cet avantage est 
nettement gSch6 par un support papier de tr6s mauvaise 
qualitS et de mauvaises photographies en noir et blanc, ce 
qui n*est pas fait pour attirer 1'oeil du lecteur. De plus, 
il doit compter avec la concurrence faite par le num6ro de 
°BUTn paraissant le vendredi. 
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PERIODICITE : bi-hebdomadaire 
DATE DE FONDATION 8:1969 
ADRESSE : 5, rue de Chartres 92522 NEUILLY S/SEINE 
DIRECTEUR DE LA PUBLICATION : Guy CHAMPAGNE 
REDACTEUR EN CHEF : idem 
PRINCIPAUX REDACTEURS : Marc NAVILLE 
Dominique JULIA 
Jean-Frangois BOUILLY 
Roger GLEMEE 
SOCIETE EDITRICE : S.A. T<§l<§magazine 
PRIX : 8 F 
ABONNEMENT : 540 F 
DISTRIBUTION : N.M.P.P. 
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C*est, k mon avis, la plus mauvaise revue 
parmi-tioutes celles analys^es dans ce chapitre. "BUT", en 
fait, reprend les sch£mas des "FRMCE-FOOTBALL", mais en 
beaucoup plus incomplets. 
Sur le plan national, seules les comp^titions 
de 16re et de 2£me division font 1'objet de commentaires. 
La partie internationale est, qmant k elle, encore beau-
coup plus succinte. 
Dans ces conditions, pour un abonnement de 
540 F/an pour une information bi-hebdomadaire, je pr^tends 
que c*est une revue ayant un tr6s mauvais rapport qualitS/ 
prix. Pour 591 F, prix total des abonnements k "FRANCB-
FOOTBALLn et "FRANCB-FOOT 2", le service fourni est nette-
ment plus satisfaisant. Ajoutez k cela des photographies 
noir et blanc d'une rare m6diocrit6 et le tableau est com-
plet. 
Les lecteurs ne s'y trompent pas si 1'on 
en juge le faible tirage de la revue. 
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DATE DE FONDATION $ 1976 
ADRESSE : 23, rue de Berri 75388 PARIS 
DIRECTEUR DE LA PUBLICATION : Jean HOHMAN 
DIRECTEUR GENERAL : Yves MARTINAIS 
DIRECTEUR DE LA REDACTION : Jean-Pierre FRIMBOIS 
REDACTEUR EN CHEF : Alain LEIBLAN6 
PRINCIPAEX REDACTEURS : Francis HUERTAS 
Jean-Michel LARQUE 
Thierry ROLAND 
SOCIETE EDITRICE : Soci6t£ Nationale des Editions de France 
PRIX : 10 F 
ABONNEMENT i 108 F 
DISTRIBUTION ! N.M.P.P. 
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Bien qu*6tant le plus cSt6 de tous les men-
suels paraissant dans le secteur football "ONZB" est la 
revue sur laquelle je formulerais le plus de critiques. 
Je lui reprocherais tout d'abord un cer-
tain culte de la vedette : Rocheteau, Platini, Saint-Etien-
ne entre autres reviennent trop souvent dans ses pages. 
"ONZB" est aussi la revue qui est le plus 
envahie par la publicitg, ce qui est tr§s d6sagr§able. Ii 
a de plus en plus tendance k ressembler d. l* "EXPRESS". 
Mais le plus grand d&faut de la revue est 
sa mise en pages des plus anarchiques z par exemple, un 
article commence la page 65 pour continuer k la page 93 
et il y en a parfois plusieurs de ce genre dans un m@me 
num&ro J 
N6anmoins, il y a un secteur dans lequel 
"ONZE" est intouchable, c*est le domaine de la photogra-
phie : les photographes de la revue qui sont Michel BAR-
RAULT, G6rard BEDEAU @t Alain de MARTIGNAC sont vraiment 
des as et leur talent se r^vdle plus particulidrement 
lors de reportages sur le football au P6rou ou au S6n6gal 
comme ce fut le cas dans le numero d* avril dernier. 
En fait, "ONZE", est plus une galerie de 
photographies qu'une revue au sens oti. on 1'entend couram-
ment. Le texte passe au second rang, il est noy6 dans la 
masse d* images. C'est dommage, car Jean-Michel LARQUE se 
r6vdle @tre aussi bon rSdacteur que joueur. 
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PERIODICITE : mensuel 
DATE DE FONDATION : 1977 
ADRESSE $ 126, rue La Fayette 75461 PARIS 
DIRECTEUR DE LA PUBLICATION 2 Jean-Claude LE MEUR 
1EDACTEUR EN CHEF : Michel DIARD 
DIRECTEUR : Mauriee VIDAL 
PRINCIPAUX REDACTEURS : Francis HUERTAS 
Raoul DUFOURCQ 
Pierre CANGIONI 
Frangois SORTON 
SOCIETE EDITRICE : Vaillant Miroir Sprint Publications 
PRIX : 9 F 
ABONNEMENT ! 100 F 
DISTRIBUTION : N.M.P.P. 
- 2,6 -
Au dSbut de sa parution, "MONDIAL" Stait 
congu sur le mod6le de "ONZB". Mais, pour survivre au ma— 
rasme des ann6es 1980, il a du se remettre en question et 
a adoptd une nouvelle formule depuis le mois de mars 1980. 
II a su trouver un Squilibre intelligent 
entre les textes et les photographies. Celles-gi, sans 
atteindre le niveau de celles de "ONZB", sont cependant de 
bonne qualitS. Dommage, cependant qu'elles ne soient pas 
toutes en couleur. 
Par contre, au niveau du texte, la sup6-
rioritS de "MONDIAL" sur "ONZB" est 6clatante. Les textes 
sont plus riches, plus critiques, plus documentSs. 
II faut aussi souligner uns initiative 
originale prise par la revue qui consiste & inviter les lec-
teurs cL poser des questions, chaque mois ci une grande ve-
dette du foot-ball mondial. 
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PERIODICITE $ mensuel 
DATE DE FONDATION l 1980 
ADRESSE : 33, rue Censier 75005 PARIS 
DIRECTEUR DE LA PUBLICATION : Jean Cl<§ment BISMUTH 
REDACTEUR EN CHEF : Maurice RAGONNBAU 
PRINCIPAUX REDACTEURS : Michel ALEXANDRE 
Emile LALANNE 
Pierre DELOHEN 
SOCIETE EDITRICE : Edition Goal International 
PRIX : 12 F 
ABONNEMENT : 120 F 
DISTRIBUTION : M.L.P. LYON 
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1 ' "GOAL" parait depuis 1980. II a d§but6 avec 
une formule diffSrente de celle d'aujourd•hui, puisqu1au 
numSro mensuel existant aujourd'hui s'ajoutait un supplSment 
hebdomadaire "FOOT—GOAL HEBDO" disparu aujourd'hui. 
Le mensuel a commenc6 depuis le mois de 
f6vrier dernier, une nouvelle s4rie uniquement consacr^e 
S. la prochaine Coupe du Monde. "GOAL" a donc f ait le pari 
de mobiliser ses lecteurs sur le seul sujet du Mundial 82 
alors qu*au m@me moment on assiste d. une inflation des 
publications sur 1'6preuve que ce soit des hors-s6rie des 
autres revues ou de simples livres. 
II faut dire que cette formule est une 
grande r6ussite. "GOAL" alterne les r^trospectives sur les 
6preuves du pass6 et les pr6sentations d'Squipes et de 
joueurs. Le tout est agr§ment6 de photographies tr6s spec-
taculaires. C'est actuellement la revue la plus compldte 
et la plus document§e sur le "Mundial",, 
Avant d* adopter cette formule, "GOAL" 
Stait peu diffSrent de "MONDIAL" dans sa conception et son 
contenu. Que deviendra-t-i1 aprds la Coupe du Monde ? 
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SOCIETE EDITRICE : Edition Presse 
PRIX : 10 F 
ABONNEMENT : 90 F 
DISTRIBUTION : N.M.P.P. 
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"F00TBALL SELBCTION" se diff£rencie tr6s 
nettement des autres revues par sa mani&re d'aborder le 
sujet en employant un ton plus critique, voire politique. 
Le but de "FOOTBALL SELECTION" selon son 
r§dacteur en chef Francis LE GOULVEN est de "dSfendre le 
vrai football et de d6noncer ce qui le d^nature" (1). En 
fait "FOOTBALL SBLBCTION™ est le successeur du "MIROIR DU 
FOOTBALL" disparu en 1979 auquel collaborait d'ailleurs 
Francis LB GOULVENe Sa disparition a laissS un grand vide 
dans ce secteur de la presse. Les amateurs de football 
n'ont pu oublier les terribles positions prises par son 
redacteur en chef Francis THBBAUD. Je citerai ici un ex-
trait de son Sditorial du n° 241 du 4 juin 1975 consacr^ 
d. la scandaleuse finale de Coupe d'Europe Bayern de Munich-
Ineeds United se terminant par de violentes Smeutes : 
"Le Premier Ministre (jacques CHIRAC) qui a des 
lettres n'a pas d1l manquer de trouver dans ce spectacle 
o& le grotesque rejoignait 1'odieux et qu'il pr&sidait la 
confirmation de la piitre estime dans laquelle il tient 
les sportifs. La confirmation aussi de la n6cessit6 politi-
que de ces jeux de cirque qui consacrent si opportunSment 
les vertus de 1'injustice..." 
On retrouve parfois ces m@mes commentaires 
au vitriol dans "FOOTBALL SBLBCTIONS. 
Bn fait, je dirais que "FOOTBALL SBLBCTION" 
c^est Vllaiati ONZB". Le texte s'y taille la part du lion. 
Les photographies sont peu nombreuses, de mauvaise qualitS 
et elles sont toutes en noi.r et blanc. Pour en revenir aux 
textes, ceux-ci sont trds fouill§s et trds intSressants. 
Ils confdrent m©me un certain caractdre intellectuel k la 
revue. 
Bn conclusion, et m@me si beaucoup ne mam-
queront pas de critiquer cette attitude, c*est la seule 
(1) - Extrait de 1'<§ditorial du n° 23 de janvier 1982 
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revue traitant du football d'une mani&re qui sort des sen— 
tiers battus. 
F 0 0 T Y 
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C'est une revue visant avant tout le public 
des enfants. C*est pourquoi elle fait appel largonent S. la 
bande dessin&©~et comporte aussi de nombreuses pages de jeux 
dont certaines ont pour objet les r&gles d^arbitrage, ce qui 
est tr6s louable k une 6poque oti celles-ci sont de moins en 
moins respect§es et oxl 1 • enf ant n* Schappe pas auxmauvais 
exemple. donn6 par un public adulte de plus en plus chau-
vin. 
Le grand m6rite d@ "FOOTY" est aussi d'@tre 
la revue consacrant le plus de place au football f6minin, 
secteur en plein ddveloppement et pratiquement ignor^ des 
autres revues sp6cialis6es. Cette rabrique contient des 
articles prSsentant des clubs et des joueuses. Les classe-
ments du Championnat de France f6minin ainsi que ceux des 
meilleures joueuses et "marqueuses" de buts sont aussi pu-
bli§s. Wulle part ailleurs ne figure de rubrique aussi com-
pldte sur le sujet. 
A mon avis, la seule lacune de ce journal 
est de ne pas assez consacrer de place au foot-ball 6tran-
ger et de trop s'attarder sur le foot-ball frangais, ce qui 
risque de d&velopper les sentiments chauvins chez les jeu-
nes lecteurs. 
Bn conclusion, pour 80 F par an, les parents 
trouveront dans "F00TY" de quoi satisfaire un jeune public 
de plus en plus passionne. 
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DIRECTRICE DE LA PUBLICATION : Patricia MASTANTUONO 
REDACTEUR EN CHEF : Bernard VERRET 
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SOCIETE EDITRICE : Editions du Serses 
PRIX : 7 F 
ABONNEMENT : 120 F 
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Si "FOOTY" s*adressait k un public d*enfant, 
"BD FOOT", quant k lui est destin^ k la cat&gorie au-dessus, 
c'est-&-dire les adolescents. 
Le dernier n6 des journaux sp6cialis6s se 
distingue par plusieurs aspects originaux : 
- La Directrice de publication est une femme (Patricia MAS-
TANTUONO). C'est le premier cas de genre, connu en France. 
- pr&s des deux-tiers des pages de la revue sont constitu£s 
par des bandes dessin£es. 
- La description d*une rencontre de championnat de France 
est r6alis§e k 11aide de photographies d*actions de jeu 
sur lesquelles sont mises en surimpression des "bulles" 
oiX s* inscrivent les pciroles imaginaires des joueurs et de 
i 1*arbitre. Paroles "r^alistes" et parfois triviales s'ac-
cordant bien avec le langage parl§ par 1'adolescence, 
d'aujourd*hui. 
Mais il ne faut pas en d&iuire pour autant 
que "BD FOOT" soit un journal uniquement tournS vers la 
plaisanterie. Bn fin du numSro 2, on trouve une bande des-
sin6e racontant 1'histoire d'un jeune dSlinquant sauv6 de 
la d£ch£ance par la pratique du football. II devient un 
trds bon joueur amateur convoitS par les grands Clubs pro-
fessionnels meds pr6f6re rester dans son Club de banlieue. 
Le foot-ball au secours des dSlinquants : tout un programme l 
Bn conclusion, "BD FOOT" me psu?a$t @tre une 
exp6rience assez int&ressante qu'il faudra suivre, m@me 
.si son prix de 7 F au numSro ne justifie pas un contenu as-
sez maigre. 
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L E S R E V U E S 
P U B L I E E S  P A R  L E S  C L U B S  
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A c6t§ de la presse sp6cialis6e d. grand 
tirage et de diffusion nationale, il existe des revues d. 
tirage limitS et trds localisS. II s'agit des revizes 6di-
t6es par les clubs. 
II 6tait impossible pour des raisons pra-
tiques Svidentes de collecter toutes les revues existantes 
de ce type. J'ai choisi par cons&quent de traiter cette 
question sous la forme d'enqu@te auprds des principaux 
Clubs de Premi6re et de Deuxidme Division, c1 est-ci-dire 
les Clubs ayant le plus d'audience auprds du public, donc 
les Clubs susceptibles d'avoir des revues grande diffu-
sion. 
A chaque Club, j'ai envoy6 le questionnai-
re suivant : 
1 - Depuis quelle datavotre club publie-t-il une revue ? 
2 - P&riodicite de la revue : 
3 - Prix : 
4 - Tarifs des abonnements 8 
5 - Tirage moyen : 
6 - Diffusion : 
7 - Est-elle mise en vente dans les kiosques ? : 
8 - Dans quels d<§partements est-elle vendue ? : 
9 - Par qui est-elle diffus6e ? : 
10 - Part des investissements n6cessit6s par la fabrication 
de cette revue par rapport au total des dipenses du Club : 
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11 — Part des recettes procurSes par la revue par rapport 
aux recettes totales du Club : 
12 - Part de la publicit£ dans les recettes s 
13 - Quels sont les buts avou§s de cette revue : 
• Publicitaires ? 
. Financiers ? 
. Informatifs ? 
. Promotion du Club ? 
14 - Combien de personnes s'occupent de cette revue ? 
15 - Ont-elles d•autres fonctions au sein du Club ? 
A) RESULTATS DE L1ENQUETB : 
J'ai envoyS un questionnaire k une cin-
quantaine de clubs environ. J*ai $egu exactement 19 r6-
ponses dont 16 exploitables car 3 Clubs m'ont r£pondu uni 
quement pour pr^ciser qu'ils ne publiaient aucune revue. 
Les 16 Clubs ayant r£pondu sont : 
- St—ETIENNE 
- MONACO 
- SOCHAUX 
- LAVAL 
- STRASBOURG 
- NANCY 
- LILLE 
- AUXERRE 
- LYON 
- LENS 
- NICE 
- TOULOUSE 
- MARSEILLE 
- LE HAVRE 
- CANNES 
- TOULON 
Les r^ponses donnSes n* Stant pas tr6s dif-
fSrentes les unes des autres, je pense qu'on peut g6n6rali-
ser les conclusions de cette enqu§te & 1'ensemble des Clubs 
de l^&Lite de notre foot-ball. 
1) - DES REVUES A PERIODICITE IRREGULIERE S 
Dans la plupart des cas, les Clubs Sditent 
un num&ro pour chaque rencontre ayant lieu k domicile. Ce 
qui fait environ 19 numSros par saison pour les Clubs de 
16re Division et 17 pour ceux de 2&me Division. A tous ces 
num6ros peuvent s'ajouter ceux concernant les 6ventuelles 
rencontres de Coupe de France. N^anmoins certains Clubs 
publient des revues k p6riodicit6 r^guliere ? Saint-Etienne 
et Nancy Sditent un bi-mensuel, Strasbourg un mensuel. 
2) - PRIX ET ABONNEMENTS I 
Certaines revues sont distribudes gratui-
tement 5t l*entr6e des stades. Pour celles qui sont vendues 
les prix relev6s oscillent de 2 Sl 5 F. Ces bas tarifs se 
justifient ais&nent s ces journaux sont destinSs aux spec-
tateurs du match qui, bien souvent, ont pay<§ leur place as-
sez cher. II est 6vident qu*une revue chdre n'aurait aucun 
succSs auprds du public. 
Peu de Clubs ont recours au syst&me des 
abonnements. 
Les cas relevSs r^v^lent tous une bizar— 
rerie. Par exemple, & Nancy, un abonnement pour 20 num6-
ros revient k 142 F alors que 1'achat des m@mes 20 num^ros 
revient k 100 F (5 F le num&ro). Le mSme ph6nom6ne se re-
produit pour Saint-Btienne et Auxerre. Cette anomalie s'ex-
plique par des frais d'envoi importants,, 1 k Nancy, ils 
s8§lSvent d. 52 F sur les 142 du total. 
3) - DBS TIRAGES FAIBLES $ 
A part la revue de Saint-Etienne qui a un 
tirage de 25 000 exemplaires, les autres publications 
s'inscrivent dans une fourchette allant du millier k 5000 
exemplaires. Ces tirages sont en gros proportionnels au 
chiffre moyen des spectateurs enregistr§s par chaque Club. 
Un Club comme Monaco qui joue souvent devant 3 k 4000 per-
sonnes tire en moyenne 1000 revues pour chaque match. Stfas-
bourg qui joue devant 9 i 10 000 spectateurs atteint les ; 
5000. Saint-Btienne a une moyenne de spectateurs frdlant 
les 20 000. Mais sur les 25 000 exemplaires tir£s, 6000 
sont destines aux abonnements car il est le seul Club fran-
gais k avoir une audience nationale et k poss&der des 
Clubs de supporters diss6min6s sur tmt le territoire. 
4) - VENTE 1 
La majeure partie de ces revues sont ven-
dues k l*entr6e des stades le jour des matchs par des sup-
porters ou des jeunes joueurs des Clubs. Pour la plupart 
des Clubs, cette mSthodevconstitue 1'unique moyen de dif-
fusion de leur journal. 
Cependant, quelques Clubs, comme Nancy, 
Auxerre ou Saint-Etienne, mettent leurs revues en vente 
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dans les kiosqu.es• La localisation de ces points de vente 
se limite au dSpartement. 
5) - LES REVUES DANS LE BUDGET DES CLUBS : 
Quelle est la part prise par la publication 
d*une revue dans le budget d»un club ? Bien que juridique-
ment plac6s sous le r§gime de la loi de 1901, les Clubs de 
foot-ball sont en fait de v^ritables entreprises avec de 
gros budgets k g6rer (le dernier budget de Saint-Etienne 
6tait de 40 millions de francs)• 
L'ensemble des r£ponses fournies fait ap-
parattre que les investissements engagSs et les recettes 
procur§es par la publication d'un journal sont insigni-
fiants. En ce qui concerne les recettes, celles-ci sont 
souvent assurSes en grande partie par la publicit6, propor-
tion qui peut aller jusqu* k 80% du chiffre total. 
Pour un Club, avoir une revue ne rSpond 
donc pas & un souci financier. II congoit cette opSration 
dans une double optique d'information et de promotion du 
Club dans le but d* associer & la marche de celui-ci les 
supporters mais aussi les commergants qui apportent une 
participation avec la publicitS. 
6) - PERSONNEL : •,**. 
Bien souvent ces publications sont r6a-
lis§es en petit comit§ (2 ou 3 personnes en moyenne) oc-
cupant la plupart du temps d1autres fonctions au"sein du 
Club. 
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B) CONTEMU DES REVUES : 
J'avais demandS aux Clubs questionn^s de me 
faire parvenir un exemplaire de leurs journaux. Bieiri que 
tous n'ayant pas acc§d6 d. ce souhait, j'ai pu collecter 
une dizaine de publications. 
En fait, elles se distinguent gu6re les 
unes des autres. On y trouve essentiellement des articles 
concernant la vie quotidienne du Club avec les potins, les 
r^ceptions, les r6unions du Conseil de gestion, etc..., 
les compte-rendus des derniers matchs disputSs par l'6qui-
pe et la prSsentation des prochains matchs avec portraits 
des 6quipes adverses et de quelques joueurs. Bien entendu, 
les annonces publicitaires sont tr&s nombreuses. 
Tout le monde sait que la vie des Clubs 
frangais n'est pas toujours un modSle de qui§tude et que les 
querelles y sont nombreuses. II n*est pas question de trou-
ver dans ce genre de revues des informations scandaleuses 
qui font parfois 1'apanage de certains quotidiens d*infor-
mation g6n£rale, qui aiment bien remuer les eaux sales de 
la vie des Clubs. J'ai obtenu un exemplaire de la revue 
publi§e par le Club de Nice qui a v6cu toute la saison 6-
coul&e dans une atmosphdre de crise permanente. En par-
courant la revue, on a aucunement 1'impression que la si-
tuation est si grave. 
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C O N C L U S I O N  
Ce m^moire sera soutenu au moment oxX le 
"MUNDIAL" battra son plein. L,6v6nement est attendu avec 
impatience dans le milieu de la presse spScialisSe qui 
esp6re bien & 1'occasion accroitre ses ventes de fagon sen-
sible. 
Je concluerai donc cette synthdse en po-
sant quelques questions & ce sujet ? : 
• Quel impact aura sur les ventes le comportement de 1'Bqui-
pe de France ? 
• En cas de mauvaise performance du "ONZB" national et 
d*une Spreuve de mauvaise qualitS, comme le craignent 
beaucoup de sp6cialistes, quelles en seront les consS-
quences & court et moyen terme pour la presse sp6cialis6e ? 
. La longueur de la comp^tition, la pr^sence de plus en 
plus envahissante du foot-ball dans les autres m<§dias 
risquent de provoquer une saturation du public. La pres-
se sp6cialis6e ne risque-t-elle pas d^enregistrer des 
rSsultats infSrieurs & ses esperances ? 
Une chose est certaine cependant : ce sec-
teur aborde un nouveau tournant dans son histoire. 
